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Déclarationa de M. Nauni Topçuoglu -Le minwlrc du Commerce, M. Nazmi 
Topçuoglu. a fait l~s <lédaralions sui­
vante... au "VakiV" : 

~a 

L'atlaune .ùe l'aviation italienne con1re· Hama 
Di:x appan~ils y ont partiéip·~ . - L't-ffet 

de s•.1rprÎSC a etP Coniplt·t 

Rome. 16 - Au sujet de l' mcursi'>r:. à atl.ein~ire tous !es objectifs visés, 

Lt''- 11b1 out·~ ile u. \I. Ale\.awlcr 
t•L Chlll't' hill 

(~on1mentair~s italiens 

~ l'._rn.ba.,!adeu:r d ' lta1ie, S .E. De Peppo A 1 · 11 .ri J' t t 1 G · ; 
• ~é d"Ankl\ra par !!Express d'hi~. ' ;1 \'et . p ue a :lQtll) rontrf' a r:ln<IP- RrPtagne 
W:olllpte pl'l!l!!er quelques joun en notre 

b 

.... ,e. ~·~ 1 

--- <'"> Prc"parat ifs allemands. -- f .. a l<:>çon, des pr é<éde11ts réc<'nts 
~ invalidt'!t de la GuetTe Berlin, 17 (Radio) • Âu aujet de l'at- brt\annique elJe..même avoue l'intensifi-

des mesure. prises tant par les autorités d'Ind~dance tllqUe contre l'Analeterre et des publi- cation cie le g\lerre à la marine mar-
• qae par la popu1at1on auront pour aeuJ 

Nous avion!! déjà an:i.•ncé que les in- c:atiolU qui ont lieu à ce Pl'op<>s dans la cbande britannique en l'attribuant à effet d~ître l'encomhrement et Je 
"-1id~ de la Guenf' dC' l'lndrpc-ndance prease inte~onale ~n comm1mique l'entrée ea action de nouveaux sous· 
~c-- La 1 de souree aat-:....:... allemand• •. •· -" d t .. la L.... désordre en cea d'attaque. - .. rc.io;:nt de:s grat1b:ation1. ii.te -·....... "" mums ftlJeman s e a rreqaence ac- d ,_ ~-"-"~-.:. . "" L' &--'etene est ans -a .. t.Uauun 
"'YlQO?lée à c-el effet m, ~voit une gratifi.. lo) Les bu .. d'ae•fon d•• tro•...... crue df'8 attaques aériennes. ,...._, ., L- T t 
~ ... - .. - ~'une fortet esse .-s.ueg~. , ou es les 
cl licier. de 300 livtea pour 6 !>ffw:if!ra et allemand~ sur fo(At If' littoral depuis la i.E MORAL EN GRANDE-BRET AGNE c:ommumcaHons a-vee Je Continent sont 

~sommes vMiant entre 400, 3oo. lOO' Norvère juaqu'au soUe de Gueogne ont Rome, 16 (Radio) - Un COYftlpon- •pntiquemettl inlttromp\16. Les rares 
~ IQQ Pivres poUT 37 eoldats. d 'après ét~ ~oryan!~ el renforcéea ; dant de la Stefani a pu recueillir de per- correspondant.a itrRngtta demeurés en 

r degré d'inva!icti'tê. 2o) Les opénliona de l'aviation aile· sonnes 'd~ de ~i, arrivées r&em- Angleterre sont soumis à m'9 cmsme 

la R:,~;i; n f!qUittera pu mande C'Ontre les Iles britanniCIJ.4es qu~ ment d'Angletettt, des rensf'ignemt-nts très amre. 
!'Entente Balkanique ont été réoraranisé-..a et renforcées ;, intéressants aur la situation en t:e paya. La confianc:e en la toute puis!lance 

--<>- 2o) Les opêratior.a de l'aviation aHe· Le public est partagé entre l'o~ueil britanni~ a eu pour effet que l'on a 

~ &u~atest, 1 fi A.A. - l'Agencto RadoT mande contre I~ Des britanniques qui traditionnel britannique qui ae refuse à nésdigê de créer d" réserves de vivrf'S, 
llltnur:iquf! : ont eu lieu jusqu'ici ne constituaient admettre l'éventualité d'une catastrophe de façon qu'à l'heure actuE'Ile la majeu-

1'1 la t.ouvelte publiée ;>ar : :rtains jour- que des attaques isolées ; et )a crlÛnte qoe cette catastrophe ne re partie des tr:u1sp·N·ts sont consacrés 

1:\ilt .Hr~ngPra · que In Ro umanie se rc- 3o) La flotte anglaise n'a pas pu em- soit immint-nte. D'autre part. le a~t(•me précisément a•t trans1J.,rt de vivres. 

~"'-lt de l'Enlente Balkanique. est dé, pêcher J'occt•p~t1cn de la Norvège sep- de d41.ation établi par M. ChDl',.hilt 1\ Le rythm! de '" production de ma-
<::c de l~oul fond en .ent lentrionale ; elle e~t très sensible aux créé une véri~able te~ur dans le pays. férie) de guerrt- e!t irr.avemenl fttfeint 

atta~ d'avions ; Tous les véhit"ules privêS sont réqt•Îsi par la lréquf'nce des bombard~ents aé· 
Tra.naf et-t en Grèce de Grec. 

de Russie 
li 

~ é\t le bateau soviétique cSvanetlu, 
~til~·upe de 350 CP~ de Russ.ie, al­
~ 8 lrts la llCT en CTf.rt•, est arrivé hier 
' b;, notre port. JI!! •>nt été transbordés 
'4 rd ~u bateau gyec c:Vivi~ qui les 
~~dait en rade d 'Istanbul pour les 

llPorler en Grèce. • ' 

4o) Au aujt-t de-a OtJvrages de fortifi. tionnés. On "" a CQnstitué des centai'lr.s riens et surtout ,ar les bombardetncnts 
cations érigi sur le littoral briannîque, de par<'s où les autos sont prêtes à en· et les torpillages de navil'es marchands 

on précise que les AJlc.>mancf s ont déman- trer en ziction à tout Rppe1. quj i:ompromettent l 'arrivée des tnal iè-
telé lf>s ot.vrages les plus puissttnts qui Toutes les familles ont été invitét>S à ru pretniè-.rea. • 
soient. au monde ; avoir chez elle des vivres pon:r 30 ionrs. Dans les rues, des ornt!"Urs Împrovisës 

So) La situation écono!11ique de l'Ar.- Tou' es les plaques indiquant les n&imi; :-ropoccnt de fu!11ltt quiconque -oserait 
gleterrc est <"onsidérée très grave et non de11 ntPS> des vITT1'ge , des stations fer­
en ADemagne seulement. L'Amiraulé rovi•ires. ont é•é enlf'Vécs. 

Dans l'f'ns~mhle on etime que 50 o/" 

p1uler cl'one issue de la R'Qerre autre que 
la victoire et de pourparlers avec I' Al· 
lemagne. 
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LA, PRFSSR TURllUR DB CH MA TIN 1 

LA VIE LOCALE 
.. 

LE PAIN POPULAIRE LA MUNICIPALITE 

i.•1•110• "' c1•us 
munistc est une réal!•é qui nous ir..spire La Municipalité a reçu ie r.ouveau 

CONTRE LE «COUP DE FUSIL• -.. -.. ....._ ....... 
..,.., ..... il; .. Il VAKIT !.6:::'::~ .... ~ la confiance et nous oaranlit que la type d(' 'P"ln populaire prépaTé pa:r le 

N.0.a...._\... ~ I 

• ~-~ Russie ne s'abandonne pas à df"s visées M. Vâ-Nu imiiale pour que le contrôle nuniatèlre du Commerce. Il comportera ..., v .. ........ _,, 
---=-~_: __ -::...:::-- -·;- impérialistes aux dépens de la Turquie. de la Municipalité soit étendu à la fors )Û po1Jr ct-nl de farine de hié tendre el 

- ·---- OITS au pn'x el à l'ab ...... d"""""e des porti'ons .... tant d far1·n.. de hie' d·- D'apr:.• LA QUESTION DES DETR • Dans ces condilions. nous sommes un "".. ........ ..... c ' .... '~ 
• · M 1 de serv=- ..L.-~ le• ét.ablissemenl ~ publics. 1 élhodes appl1' q ·e·.... 1u•qu'1'ci· 'I Cu temp1 1dernicrs, constate • voi!lin qui désire, ;. tous e1 poinls ........ U1S11S " " .es m y ~., " • ' 

Aaim Ua, les journAUX élran1ers vue, le bien. la stabilité et lia force de <1: On noua r~pond : Nous avons lais- était po9Sible de re1irer do! 1 OO kg. de 

parlent friquemmcnt dH démar . la Rua<1ie el ~ou.s y voyor.s une garantie sé libre ce c-ôté de la quest4on : GUe la blé 80 kg, de ~arine : ce rt!ndeanent se­
c:ihes que tel ou tel Etat ferait a.: - pour notre" propre paya'. Ce vo'sin Turc. concurrence exere .. aon actK>n . Mais EÎ ' ra accru e't porté à i\? kg. ~n même 
ptt" de la Turquie à propos de Ja n'eitl pas seulement un ami pour l~ So- •nous adoptons ce -p•incipe de ia Hbre. lempa, on relirera. d 'un !'ac de farine 98 

d D • · 1 h il · • pains au lieu de Q~. En vue d 'accords question es elroits. vid ; e cas éc éanl .' pouuait etre Wl concurrence p.~urquoi ne pas l'élen<!re à 
H 1nous semble que J,..s a\•leur" de a1lié fidèle. Lf!'s Détroits ne saUTaier.\ toute la .vie éronomioue ') Pourquoi un«- aide aux paysans, le gouvCT"nement 

pa'ie 50 paras de- plus par kg. pou; c.e 
Ct'S publitiatons ignoretil la -"'~tance être, pour un p Teil voisin un empêche - pourcuivre la spéculatiop, pourGuoi dé-
de la qucstiost. me.ni: on peut songer à les utili<1er, le porteT lei ou le] négociantl corwnincu nouveau type de pain. 

Le tiaiM Je Lausanne ouvrait ica ca éehéant comme un moyen de dé- dr. hénéficf's î!lidt:11 ? 

Dardancllt:s et le Ilo.~phore au trafic .de fen.a~. l\ notTe poinf c!e vue. :! y a en~re Il y a une dll9Se moyenne trè yrn-

C.râ.ce à c.e nouveau pain aucune ma­

joiralion de prix neo <1°imooseya pa!l.Seu-

lemer.t. la Munidpafüé produir..t a nou-lou' aer.re, sous le contrt1le d'une com· la T\trquie et ru. R. S. S. une vériable • • l b l Elle ~ " pa'hi'lue qui s esl créé~ à stan u. 
1• _,.. n' .... cftale c-ulemer.t communauté d'lm l~rêt!I , <'rcee ""'""r la veau paini dans certains fours déterminés 

m1SS.1on·.. ...cr ,l,, " · .;>c: • ' .-- est ('ompo~ée de cais•Îers, de contre-

' 
ib ' t..~ 1 t 1 J ' • 'I et à raison de demi kilc. ch&que l.I\ Mu poiu que ce r~ime de Ir re passage ne ge<>grapm.e , a n.." ure e e~ rcg1mes c a- l t d 

t 1 1 11 rnilÎ rt-5, d'exc_loi:l'*n 5 e petitJI maga- nitipalif;; commun-iri!1era au n1 mslère 
com...,.,.oMil pas l<t Turq'uil'." en cas . de r.• is. .e~ nangers commun'! ~~ ries mena· ..., 

r' ~n Il faut crée: une vie ociale à leur le re'sul lat de!\ exp:...1'ences qu' ell- rc'a 
fl'UC?Te, r ,C.111gJe'lerre, fa f. ran<~e. lïfalie Ces C?mm•ines ordon11en l ct"tle a1Jiance. " ' 

,/ U"llgr.. Il y a , à (sla"lLul. ne ce~ rues qui li~ra avec celle cat~gori~ de pair.. 
el le Japon acc.ordai~r..1 ll!'~r garantie au Les <leux pays ont bt-_oin d'elre unis ~Ill· bordées par de gigantesques im- • 
nom de la S D. N. Mais, à la isuille des off1ddle~·nt p'ar lt-s Ji..,ns d'un lraitt meubles il appai1ement~ et qui ne son! UNE PLACE POPULAIRE {'. FLORYA 
événemenLs d'Ex.tr~me - 01icnl el en prévision de mille el une ombres é- La ~1 • · 1· • d d ' même pa~ pav~es. Notre classe moyenne • l!llaC1J:'a tte a éci ;.is cr.éa fion 
d'Ethiopie.. le Japon el ! Italie quittè • ventualités .. Qui s«il, peut-Hrr: esl-ce pré- • FI d' l 1 

a
• nous fail sor..ger à ces rues : elle s' eal a orya Un:! p agr ?OPU aire dont t'ac 

rent •a S. O. N. La garantie prévue se ci~émenf pour rd.1 que l'or.. cherche créée d'eTic-même. mai aucun effort\ cèa sera ~il. Des créC:fils à cet ef -
houva 'donc c.ompromilJC. A la suite de semer entre nous la désunion ? . . f .. n~n élé dépensé à son intention. et •0 nt élé mi• Ît ht di J>Q "lio~ du 
fa ~l'!lard-e du ouverneme-.L dt" la l ckaymakam> de Bakirkeuy. 

Républiqu,. turque, une conférence se {f.-h;~ Î~~~!rj~~4! j;;_:::-_:.r 1 No~e n::, d::l)r~otcs. établis•ements où LA GLACE INTROUVABLE 
la :u.10" ' ~w l?l :>p &unu:>AU s;~· 1 :Y ~p 1

" • • ~ 1 )' ' fo' • ) uM:l?dt:>iu-ed ,.1 ~'O>J\'P. •xn:>llUOYIJ u Jtun;u <'n nt .va qu 1me 15· s1 es coneomma-
de. la .Méditerran'°e. Au cours d~ ~elt~ F!NIRA-T-ON PAR NOUS INQUIETER •.ion" " ennf hop chères or. n'v wlonT· mc:ipalité cDnce~nant la ven4e <le la 
corofér~nce, un nouveau rég;me des Dé- A NOUS AUSSI ? nf"ra pas. Et l 'éli<>bliqseinent fera failli- g lace. Lea cenlres de vf"r.r,.. qweHe avait 

De.s plainles scmt adreS11ées à la Mu-

trnils fut éta!bli basé sur le principr de M. :&uniya z,.dc Velid ~time le. "' dèsigné-q dan."' lt-~ divers quairliers n"ont 

la ~c·1.:rité de la Tur.;uie. peu ' 'raisemblable un débarque • l Il faut q\W" le jeune ouvrier qui va pa"' enco~,. commt:nct: a fonctionner • 

C'eet 1à 1e ré ime qui est appliq 1é ment f'11 Angleterre; il cite à ce dnn~ ee! él 1j}j5sernenl nvec sn fiancée D'autrt- pairl, les mnchands v endent à 
auj.ou1"d'hui aux Détrnils. L:i c:onven -

1 
propos le& pré<:édents rles Dtir • :r:y 0 nil p:io. lrompé même unr. seule 4 ptrs le kg dt'. glac:e qu"ifa au·uier..t dû 

Hon de M~r!Lrcux a ty.,:. si~n~e par ru. danelles et de l'llclion llnglai, .. en fo:S. r.'f il ne faut paci qu~ CP- gens GUÎ r.é Ier à 1 OO :nras. La Munidp tlilé C"s't 

1 N . ·~ <R. S. S cf l'/\nglclerrt- Je6 pr.-mif.ics , orvege. ares1 .. n1 lem" lrêts au Bosphore. .aux 

ain~ que par la Fnmc.e l ' Italie. la Rou- 'Et ~lors que nous n'avions qu,. B :a- Iles, à Mod3, à li. faveur d'•m pnysa~e 
manie, ln Rulga1ie e! Ja Grèce. Se111e non eu:t Oardar,.lJ~ qui fussent en ,é- ngréahle puis!!'nl 1emplir leu~ cai se en 

l'Allc..'?lDt)"C. o•Ji n'avait pas pa• hcipé à lat de enr•r. If Angleterr,. er. a peut-être lror •Pdn! u~t seo•rlc fois, rie., corcilo­

la conférl'!nce cr. rarson de :a situation 8.000 ·~n complcr le.; !>ièies n tanks yrns différents comme 1 1 ~ Ir. fonl acluel-
inlf'rn:!li rnale ,a adhé•é à 111 convenlil)n les ln>rrage de ballon ... rtc . • it:.nent. 

Rp>l'ès coup comme cl'aillr.urs l ' Italie, Nétrnmom!I, ep parcom 111 hirr 1..-s L· jour 0~1 noue auron" assÜrr ~ notTe 
' Or, 10 r:crnver.tfon de Mon freux <:om- ;ournaux e 1 en li"'<.tnl les parole" du cé- ::1&: e, moyer.ne di•s étahfis'l••ments qu' 

porte une duucie sp~cinle JI y est dit . 9èbre jouT'n?liste è.e M. Mussolini, M. ell1• pourm fré.,uenter régulièr,..menl. 

que la conv!'nlion sera revisée Lous le Cavdn ain · O\!t" l~s menace" des jour- nous tmrnns fdif nr orcmier pas dan .. la 

cinq an~ el su'hiri. lt>s rnod1ficnt1on que OOllX al 1emands. nous n'av'lns pas pu voie de!. titC'h,.., d'uni> \~1inicipalilé dé-
fc, cin:onslnnces pou•rorit impo~e-r L' \l- nou emp~cher d'êtr,. impressionnés. morrali1!ue. 

J,.mnl'nc. cui es1 devenue un g:a nrl pn;> s Î Personnellement, nous ne '!ommes 

déC'id~ c ;. sé~·ir D•.nr 
0

en'lPêcher cl'lte !or­
m,. d 0

<tbus. 

Y I 

Ffar..c"a 

~m:hien pfOUT'KlÎt p
1
al'IÎciper ·.1:.t pro - gur.rerun nud1teJT 8!1Sic'u Ôt' la radio el l.1:1 t•t)l \ \"i)ft ' au\ cent :l(•·p~ tfi •prs .' 

1;;1llai:r:c- .con érenci- c.:es Délroi!.s 8 les nous ne prê'onc p1ts une imp·nlnnce ex- • • • 

id~es 'fU
0

elle formulerait pou.·ronl y âtre cf'ssivc- aux no"vel!.:-" qu'elle diffuse . 1 QUI A TUE i souyou lui servait de receleur. 

extrminéee. M.û~ nous avon cl)n.<i'laté. brs dl" la ha· Un meurlre aval t ,.u lieu réccmmenl GALAN:fERIE 

Un cerlf!in Hu cyin, e fais nt pnsset 
Du moment que s·offit• cet1e posstl>i- taille de Frnnce, que c "1nines de ce!I in- dan>S clt-s circonc;lances putUculiè1e11wn1 

l:té .dt> révision - à condi:•ior a•ie la !ormnhon sc- sor.t réalic::ées kJl,,,s qu"el- odieuses à Kur111·esme. Un jeune hom­
tiécurité ne '·A Turquie nt• soif j\as con t • lrs C'etl pourquni les fon:e. ~roles nt- mr, du nom de ~ki. a.vaft lué son père 

promhe d que l'e~senct- mê•nc dt\ lrai- tr!bu 'f'!' à M Cavd:i nous 0111', plus 011 5 ·vl d et 5011 fril-rt: Radi, • pour 

t§ n soit paa monifiée - comment ad- moin" imp:'f'S!l:.~nn •. Le" ;\11 mnncls. 1;nl C\Uestion d ' héritage. 

rnettr,. qur ttl ou t~I Etal enl.t-prermc il~ récPemenl f:iil de srror..:i ptéparatif· Devnr.1 le juge d'instfu.ction, le 1 

pour un célihataire ,avait fait une co1rr 

en règle à la dame Halicljé. Celte der­
une n ·ère n'était oas În!lf:nsihle cl' ailleur ô 

8C!S assiduité..,, d'autan! Plus qtie noLre , 

à'impo Pr c=s vol'~n~s à la Tur:i•iie, qui pour ln, ronqir~le de l't\nrJ .. fe•""f> ) Le veru a pl,iidi: non-coupab1e. li accuse 

f'!lt ~3 mnil1rsse des Délroil .. d 11x ë1u- ,1e-'ar<l mt-m.- Qllf" l'on crms1nte n·r!<!!' de ce double m·rurlre un nulre de se" 

homme es:t fort joli ga.rcon el qu'il ne 

m Hr.GUe pas d'une cl"rtaine facilité d'élo· 

cution. 
tres E ltsts riven1Îns d .. la mrr ~oirc et pus san'l anport~r in .. ~blant de cor - frèrf'S, Siddik. Et H a même présen.é. 

de li. l\1éditemrnée ') 1 !irmPlion à celle hypolhf.~e En toi~· ca à cet égard. c&taines pyeuve que Je Or, ln dame apprit, n lbeau jour, que 

Brà! ,il e"I bf'~\IC':>up qul"slion d'un nou'l "'ommes ù ln veil\,. d~s événements pi-octtircur de l<t République a rrtenues. 80
1'1 p·é l .. ndRnl ~ta1 lwl el bien marié 

8 llr:'nt~ contre lu Turquie ~ prooo.; de l"!I pll'"l émouv'°'nts e• Je.; o \Js et'i nés 5-:lddik a été inculpé et cil é dc""Bnl le et Par "urcroît Père de qua Ire enfants 1 

ln question ,J,. D~trnit ,oui es1 vitale sur le front occid,.ntal. Voyon cr qu"' I.-• f rihunal dtt des pénalitMi lourdes. Furieu'le. elle voulut rompre. 

potJr die Ct•ux qm, à tm.1· ho~lt de l'on nou· t;Merve, du jour D 1 Jenrlemnin LE COQUET BUTIN Mais Husl";vin :H~ piit pas k ®o"e a1rt' 
rham!l. sou!è-vf'nl '" '1'l: li?n df"s Dr • ... fA c<u; •ail si. a 1 mor.wnt 0\1 1rnus ~e- Prpfitahl de iee que Mme l-!~nnine si. li déclara avoir faif des déorns~ 
l ro:{q rompre1•nr~n1 leur e•rcur 1 douions la guerre. 1~ plu~ s•mglant .. de élah sortie, un C'ambrio1<"HT sinlrodui11it pou .. un. montant de 15 Llqs t>n faveut' 

·- • ll.~tC'irc-. ce ne ser;, P!'B la paix qui ,; 'Jf- ch"'z r.lle 0 Nichanh1che, rue Kuyulubnh- de h belJe et prétendit crne cet'le demi~' 
r~~ v~.,,' ~ahah ~ frhe à nous ! \ ·h v :sitc .,:(,v.u}\èremé;\t riénu n1ératri- re Jt> r~mboursi\~ pour fot•le ]t'S flf"Urf 'r ,. l:--~'7-:J c .e. .a ._ :.> • l . ~ ce : ;\Olre homme eut pour butin des b1- qu"il lui ava:t o,Pfe-rf es t".! toutes )ri; gl11" -----------------1 • KDAM ~ )oux diveTs, pour une valeur de 1 .000 ce <lll

0

i! lui avai! P~}fr.s. On n'c:o:t pa' 
LA TIIRQUIE ET LES SOVlETS ë!.::.:=-••*""Snhah Posfn!'t ·f!K~J Ltc;-s el une eomme rondelette rn effec- plu calant ! 

Void le.s conclusions d 'un long tif . On devin,. le désespoir <le h mal- Suffo~iié,., Hafüljé lui dit vertemcflr 
artic-le que M. Hyseyin Cahid Yal · LES NOl JVEAUX OFFICIERS hemeuce Mm"! Hermine en· conslatl'\nt son fait. Huseyin Tépondit !!'Ur li> rnêf11'! 
~ p11blie sou s cc lfüe : D'ETAT-MAJOR DE L'Al:t.MEE l'étendue dl'.' son inforture. ton. 

La Tu>rquie n'est ni· "ocial~1e, ni com, Commentant la distribution der Avisé1· dr. rév~nemenl la· polic:t' mit Finalemen! l'a!faïr,. erl venue drv"'111 

muniste. 1 •• elle est la parlisnne 1111 diplômes anx nouveaux officiers rapitlemt"nl la m3În nu c11llet du voleur. le h:ibunal de paix. Le don Juan s'est ~ 
plu sincère du communisme el du bol-1 d'étal-major, M. Abidin Daver ob- C'est un récicHvi te du nom de Chabar.. ,. 0 n,Jnmné ù trois jour~ d" priso'r. el f 
chl•visme en Russie. Car la Russi~ corn- (Voir la suite en 4ème J)agEl) Un porlie:- d'immeuble, à Gumuch- !_ '~ ,!' amenrl pour insulte~. 
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RBlation oîîic10110 intBID1alB des combats dn 8 
· au 13 jnillBt on MéditBrranéB 

Athènes. Sa 1 on i que, Sofia et Bucarest 

•ont rell6etl u·ec l'.\llmuape 11ar 191 Ui9~ N· 

ripnn• r~trull~""' dea trl-motf'un •e. la • ONt.. 

i.che LILlthanaa » •Ili M•unnt la t·o--'•·•IJu• 

Con1muniquè du Grand Quartie 1• (ienér.d Italien dluicte ···tt. '"" meaus lntf'm&tlo .. uo; 

Quelque part en Il lie, 16 - Com- lab!ie. Le n:alin du 9, la visibilté rédt.ti­
mumqué No 37 du Grand Qu:arlier Gê- te, due à IJa br\!.me q•1i ~·étendait sur la 
l'uhal italien : mer empêchait de m~tenir le contrôle 

A l'aub~ du 8 jull]Jet, une die nt)~ foy. de la formation anglaise. 

Rensel1m~ments et bWeu à l'qenN" 

HANS WALTER FEU STEL 
A.dr. 1'~1~icr : H 1> n • a f 1 1.1 1l lt 4:'.I QunL" de Ca1:ita TcHéph. : ~ l l ? a 

mations naval~ imPortan''es Hait sor - A 13 rh. 30. celie-ci donnair de! aignes Les com.m. uni· q ués of11· c1· Pl s 
tie de Sl'S ~es pour dfectuer une 1e - de ~ pré">Cnce dans la mer Ionienne par '"" 

Con?Nlissance en ftJT"Ce en J\1é-dilerranée des altaq'Ues d"avions-lôT'pilleurs contre d t l b i1 • ' t 
Cenlrc'llc dar..s 1e but &'as urt:r la li - •u11 grouoe de nosi croiseurs détachés ~n e Û US . es e igeran S 
berté des colnm~Uons mlirilime_ explorations ~vi>ncéc. Celte tentative é- • • • ,. 

Ces rec<>nnaiSsances ne .SO~t' pa9 por - tail r.apidement er-rayée, tandis que 5 COMMUNIQlJE ITALIEN. COMMUNIQUE ALLEMAND 
rées à la conr.aÎSShncc du pubh: afin que d'ent:e )es 9 a9parei!s qui &\'aient alla- Q1:elGue par' en J:'ali , 16 - Commu· Quartier Cénéral du Fuehre·, 16 - Le 
!'ennemi r.c: pui!<1c pas tirer profit de c:u~ ét:ùe1~I abath1s par le feou de )a D. n iqué ~!o 36 du Grand Quartier Général rommanàemcnt en chef des forces ar-

.ce. irrformations. C. A. de no.. aô'ïseurs. ita1ier : mécs allemandes communique : 

Dans une po/.llion -oppodu:r...t' ~ J'é- Entretemps, de!\ hydt avion", catapul- Le ~<>rp\llage d'un contJ'e-torpiUeur Un de nos sous-marins annc.nce avOU' 

gaird de la zone c:icp orée. on avait pla- 16: par nos cror e~rs. cl lancés à Ia - re- britan:Jique, annoncé p&r le communiqué ~étruit 23.;60(t tonnes de na-.iru mar­
té. au ~ê. plusieurs .sou -ma•in. avec cherche d e la formaltfon ennemie four- d''1ier, est le i·ésultat d'une heureuse dian& ennemis ou utilisables pour l'en­

m i.<t:cion d'atlaouer les fore~ r.ava1es er.- n.:.CsaiC!nt does l nlhrmalion' précb~s qui rencontre e.'lltt un de nos sous-marins nem.i. Un aulre sous-marin a torpillé un 
remies qui auraient pu â :re éventue!lb- pe~mdt\taien~ au commandant en chef qui en~a~<'a audacieusement la bataale, pétrolier de 9-000 tonnes navigqant an 

m~nt aperçues et de fo~rnir des infor _ d' ël ablir. à 15 h. 45, Je contact des at _ a-.ec six contre-torpilleurs. sein d'un convoi puissamment protégé. 

mat.ions •ur ~eur mouve.'llenls. Un vaste lii!erlies. Une de O'Os formations aériennes a De<S attaqul's répét.~ ont été diri1m 
~eau ~d'e.xrplo~~1on éronavale -corn _ LA BATAIJ..LE bombardé en Palestine la base c!e Haïfa, le 15, par notre aviation, contre le tnfic 
piétait Le eystèmc naval, uan.di~ que d'au- Le gTOupe de nos croiseurs, qui ae important centre pétrolifère. Plusi~un maritime ennemi, dans la Manche, CO'll-

tr~ formations d'aviatio11 croisaient t ouvail le phl6 prè.'l des navire" simi . dépôts, raffineries et autres innallationa lant 3 bateaux de commerce déplaçant 

comme d'habiLude' en 'léditer:ranée Oc- lnires de la formation adver~ ouvrait le turent atteints, provoquant de gig11ntes- un total de 18.000 tonnes et en endom-
ciden!a)e- e/!: Oricnta'lc. fol!, st!.ivi par ~C'<I cuirassé!\ cCe!\are.» et q:ues incendies que nos aviateurs, qui sont ma~t 3 autres i\ coups de bombe~. 
LES FORCES NAVALF.s ANGLAISES c.Cavour> auxqLAeli1 }es cuir:;aés bri l.an· tous rentrés à leur base, voya1ent encore Durant la journée du 15 également, 

ONT PRIS LA MER.... niques Tépon~·ent immédiatement. 1 p~anl le voyage de re!our, à une dis- les aérodromes de Pembrock, St.-Mer-
Bien! t'il on signalai( ~u\mc eseadrc Malgré b grande distclnce (26.000 m.) tance d~ 200 km. • ryn, Plymout~ e~ Winchester ont été 

angflai!lt'!, so,.tie d 'Ale"'<'imclrie, et compre· le tir étai~ rap;dcmenl ajusté et plu - Au cours tl'une incutsion a&ienne violemment bombardés. Des ~nstallatiom 
nanit au total 3 cu:Jra~és de 31.000 ton· sieu:-s coup~ poitl-ant:; étaien•I •nregishés. ennemie ~ur Tohruk, d~meUTée ~ans ré- des ports ainsi quë des entrepa;~s in-
nes, armés d~ 8 pi ères de 3A 1 m. m. On vit un des navires ennemis plonger t-ullat, un .ivion anglais a été abattu dustricllM ont été attaquées 'avec un 

chacun, 1Un po11de-avior..11, 5 croise..1r.; el de- 1a p:oue e: ces.>er !e ft"u. l e tir de l'équ1?agP a été Fait prisonnier. visible .!uc:cès. 

1 5 conhe-!oipilleurs avançait en Médi- r ach:ersaire pci:raissait éga)e-inent effi - ' En Afrique orient~le, grâre à une Des incursîons d'avion!! anglais ct-n-
terranée Orientale, le cap ' 'ers l'Oue~t. cace: ur. obu· d e 3~ 1 ~l!e';g-nil up del brillarte 'action, nos troupe<, ont o -:cu- tre l'Allemagne septentrionale et ~cn· 

Presqut! en même temps, on siP.r..3lait no• cuirassés. Il ex.plosa ~ur le pont, au 1 ;>é les focalit.;s de Sakeila, Tekali, Ta- ~entale n'ont pas caus~ de dommages. 

<rJ'une autre «-<eeadre r.nglabe cornpo - centre du navire. sans l'empêcher •tou·' !aha. Kokaya, Dula et Dani:ra, élimi- COMMUNIQUES ANGLAIS 

séc de 2 ruirassés, le cHooÙf:, d.: 41 tefoi~ de ~o-nf;nuer son tir a\•ec la m~I nant la saillie qui, d~ Kenia, pén~trait Le Caure: J 6 A.A. · Commtt~qué <le 
mille )1)0 t mnes, am1é de 8 p;èces de me mte.r.~nte, aucune padi'! viiale ~u vers Dolo, e~ Somalie _ el raccourcJSsantl la Roya) Au Fo1ce : 
381 nt rn . cl 'Un cuirassé du typr cVa1- n'lvire n'ayant élé nl't<-infe. le front d'environ 300 km. Une autrf' attaque aérienne fut effectuée 
fr.nt>, de 31.000 tonnt>~, également nr- Tancli• que lu bnt.,,J!le si- di~roulai! Une tentative d'attaque e~~emi"" da~s j avec succès contre Tabruk en Libye. 
mt! de 3 pièces de 'i8 i. du navire [JOr· ainsi entre les gros nnvir,.s, les f'Scndnl- la zone du !ac Rodolphe a et~ repou~seel Plusieurs bombPS furent lancées. Des 
te-Rvions tArk Royah de 2 cro:se1.m~ )es de con.tre-forpllleurs <)UÏ tt frouvnient a•·t-c le concour.1 des population locales explosions se produisirent et on enre-

.e( J,. 8 contr1"-f orpilleu1s é:"it sod1,.. de en position favorab!t: se porla,ent auda- en iof!ig>!ant des pertes à l'ennemi. ~ 1 - <l..a •uit~ en 4ème pq~) -
C'füralll1r Cl '!'(': d.irir:ea1t vers l .. s Balén- <'ieu•emenl à r.1tlaql e rn:ilg·é i~ feu del leur cibl{. : un navire porte-avions é'rar.tl dt: J'E.C>'ée t!nlraier.t en action ;', mesure 
Tes bar:•ë.gc des ~1o·~cs u:i"és 1 ,.nnemi c,s . touch~ et à bord d'uie navire de ha • c;ue le permet 1\Ï( la J:rt,,.nce qul les •é-

Ur.." hfo·mll.tion, foum1 0:: par un dt' l~opposifion des confrf'·torpil <-urs ud - lai'lle éclatait un incendie c;ui- l'on pou- pa1hit ~~es .d1fft0re-nt,s ~roupes ennemis. 
n .-,. sous-marins en grand'garc1 ... orn a- •verses et le bom'bardemer.I de.-; onvions vait voir aisément. 1 J\1~c;Î, ce:; rornH\· ior~ itdicnnt's d'avions 

va1t cou)! un conlre-torpilleur d'c c.1r- ::mp-lai~. t\1a)g:ré nes mnnoeuvrt-' des u- Le s'.>Û rni-me. le groupe «Hood:t re- lenc~l•e:; s'élançaif'..r.i\ hard1me:il en hnu; 

te èe la groE~e fonna:ion e:rn,..mi!!, cor,· T>Q'iés ennemies pour évHer les totpil _ prenait !a route du retot:-r ver-. .. a base le mer, jus~u'à 60ti km. de leur~ 'hases • 
firmn ·, l'avence rJe 1'escc1dre Oc lest Vers le!. U'l dl' ces engin'", lancés par un,. des de départ. méritant b.fn.!1.1 'U:le mer..:i~n particulière -

fo V~ditcrranée ::'entrale. un~'ê'~ dt> t'esoack.illP. de .. c:Freccia i- .<>t-
1 

La )Qur.née du 0 se te•'Tlir.ail ainsi m r n ! hqnorable. 

LA PLAN ITALIEN teignil un croi<>eur. En oufre. pendar..1 la • p r un succès • portani de nos forces ~'in moms de 40 '11taques ~e succédè 

S . l"~cdecns1"nfo 1· 1 1 m"""~e .. •A d' ~ 1 d'll j ) renl',._nr' ... rf.ennAm1°elnonn111.·11s de ... r l.,.., •- rmn JOn , f' p an r, ~ . • rr RpprOrCnt', IC'Ct.t! e.scn ~1 c navales el aériennt"s qui, po11.- a pre - <t '" 

s .11vant éldil arrê~é· aba~t'it !·ois nvion.s an-g\Pis.' 1 mi;.re fois, s'étaient me:iurée~ à celles )0 b--rubes. dont plusieurs de t~ès gros 

i.- A t':<lqu0 r 'Pen:danl :toute la jour- L"nvialion de la Sicile cl df' h1. •Pouille j que. 1
11 

marine britannique ahgna1t contn cu 'tbrc, at 1-:>gnirent l~s ·navires de i'ad-

née dt1 , 1\1. Sœd c!e Candie au moyen ent-.ée Cl'! ac•5.on à J 5 h ., poursuivait .;oni ellr·-. .en ma:.se. ver:,nin~ an·c dt!• efftts ét•1denls. Dix 
de ra-.·iation de boml aTdemen1 rie Id ll<:tion sano mlermption "U'?' if' ciel dl" ln J...., •'t'lccès hppi;!irUt claj cmenl lorsque nr;pare il'i de chnsse enncmi3 rurèr.L n -
lner C" .. e'c e• de l" Lr''L....·e 1~ na"1rco: de L_ ..._'Il • 1 ~·1· _J l · · i d · 1 'I • ' ha: tus. ~ - " u;y • ~s • ua ..,, e. mais i" conar ton<- oe a vlSl- Je'°' •• ux g:--:iupcs «'"J'ne'lu · c: e or"nerent1 • • 
guc'r're enn~mJs vcnnnl d'Alexandrie. b:lilé.. .qui .;l ':lien1 lTès mnuvaise , à eau- \ 'C ~ Lurs L.:1 .. ·c~. démor.lr1tnt. a nsi, quïlsl Dan~ la matlnee clu 1 1 • le groupe 

2.- Survtoiller l"escadre ~Hv-:>d 't • I ~e de 1a brl!me oui n·avail pas complè· tenoncaii·nt à atleindr,. ce qui c-on-litua;( oeHood;i, il'en-tra~ à Cil>rallhr tcrnrh$ que 
enl:ore loin luine, ~fin d.être en mesure temer 1 èli~paru . de h f.ufl'ée ctes pièces saris doult· 1eun; objer.:tif "· La forma li or. les forc••s navé'le~ d' Ale.xand rie r. • altc•­

de. l'at q.uer à lemp at::.s.il Ô~ ~'e'lle s~- d":a-~~l'l.~rÎP, d~~ C:.c~ans prolectrur.. oui anglaiM- qui c:'élnil sou~trail,._ à la ba -1 ~frt:Jtl ce porlr que cf~n" la 'llllÎ!f dlu 13. 
ratf entlee dan . le rayon d acl1on uti.e

1 
cc:-:u' '~nt !~ _nav.1re" pendan~ la ma - tille de b mex lonie~ne, .li:nlta en •·ffell L~ BI~N . DE LI. RATAlu: 

de nos bombardiers: n':> 1VTe, empechiu,.nl toute inlerven - aa manoeuvTe au:t. ne<:es~ill1e.s rie b pro.. L ennemi r. a pa" rnc:ore a voue ses 
3.- F..nvoyer un e-scadre nn\•ale j tior ~fficace tee'tf;lon d'un. pel~ convoi de 5 vapeur:; yeorr~s . Il r~sultt' foulefi.>i · de" 

/ t~~ 
dans une zone où elle pourrai! verur a L:i Ao"île enn .. m~e ch'\m?eait alor" net en roL:ilc de MR)lc ver... Alexanctrie,lim· moignages de ceux qi..."Ï ont pn.· ticiré au 

eonlacl <ie l'ennemi. dans ia .Journf:e du temen 1 Ot" -ou le mellait ;,.. cnn RU Sud d ·- Q11e le c:llood > continuait len'tement combat, c! 1•ne do.-:\!.menlaticn photogra-
~ . . 

9, e, col.4\"fr• !out notre secteur c·itier Oue<>f el ~'éloignait en 2 i,..-zag. pour se sa Toute ver~ Gibrahar. phiquc précise et ind~ccable, de b. lt>n-
qui <:onstiluait I' al ject:f probable de .,0 uq'J'raire 1~ plus posqihle 1\ \"ad ion aé- LA POUR5UITE te<.Ur me..: la~.Jlelle les rla\'Ïro" «rinemis 
r l':r..nemi.. rienr.e. pan-oururenl le ch•·Tl':n du relai :. de la 

Pen.dar.t la joutnée d:.i 1 1 les u·ia - 1 

L 'ATIAQUE ArRIENNE CONTRE réac1:ion ar:l i-aérienne qui alJait en s'nf-
r. - ' lions d.c Sicile el dr: Lil>ye, qui n ".avaient 

Au d ' · ' d 8 _J • LE GROUPE DE L'OUEST faibli:~?anl, q •e ces pe1tes furent consi-

LE PREMIER CONT~CT 

<:ours e .n JOUl'tlee u • oepuis ~ pu apercevoir .a veille Gue des él~ments 
h 

dérabies. 
9 . du malin jusqu"à 20 h. environ l'a- E'lltrelemps, le 1grOUJ.'e «l·food avait 1 isolés, reprirenh leur t.ir contre le .. for· 
, ·a• t•· ..... e,, d. • · t d f.n df~I. 1m conlre-torpUQeur el .. on w "'~UUJ.1. ,en .'~ 1 ~agues' s11cces J po

1 

u~v1. s~ route e étai! arrivé. ar..s ces na•-ales angla:ses qu; fai~dier.t rou • 
SJ\ es, b flotte en l\lt:u1lerranc 011en- 1 a prf',-m1c41 chi o .au Sun de!! Baléares. le vers J'IEst, répéirlles en lrois groupe,; r.argo furf'nt sl\ reinent c-oulés, 2 navire 
tale O'\'CC de b • Il ~ A · ,. .. - d d 1 1 • de combnl, 4 c-roiseurs. 2 porle-avions. · or..s 1'e5U a · u moms ~ms1, pen ant que an!< a mer onicnn.e el à des alluu,, diffé?cu1°'. ~'lrivnnt la 
J li ou 12 grosses bombes atteignirent la b a:ta11le faiB1lÎ~ raue, l'nvial ion de ln gravi lé de~ cfi;gàts et de<i -c.vari,.s qu"t·I• 2 contre-lorpillcurs furen sûrl"menl al' 
la cible: à bord d'un croiseur U" •nccn- SaTdaivne entamait son Pc!ion imp!ac:i- les avait:nl ubis. Celte ndion s:: pour- lein119 - un certain nombre d'er.trr: eux. 
cfie L~nt.ait bl - d • ·1 • à n)u~ieu·~ reprises ,.1 s~riel!o;cmenl · 12. 

L"CI • e qu1 Pvait e re pol!r~uivie iusqu aux suivit sans interrupl.ior. au cours de.c; • • 
Au cou.s de fa nuit du S au 9. nos dernière." ht"ures de la jo1mée. Quelques journées d u 12 et du l 3, au cours de§- avions furenl abatt!l:i t-1 une di-rarme er.-

esc d 1 · · · -'" } • b b dommaoé!'I ou dét..-ui:s "~r les b bt" •' res n vn C8 l't"JOtg~e .... ~ a zone e - gou!'les <1~ om e~ f teagniren t en plein que'lles les forces aérienn~ àe L:bye et ., ... om 
qui alteiinir~nt un POrte-avior.'3 
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LB dBSafillBIIlHilt dB r armée BllYPtiBililB 
un prix maximum. Des études dans ce • 

Le ~ oi11t de vue de l lta 1 ie 5CZlS on l été er..tnmécs. 
ON SONCERAIT A Ll"dlTER LA 

CONSOMMATION DU THE 
Anki<-...r.i, ! 6 (D,Lll "T~'') - En \"\le de 

limiter 'ln consommation du •:bé et du 

La Foire lntern!llfot1ale d'bmir 
Les J>Tépa1ntifa conceirnanL la Foire 

idlcrnationale dïzmir c;ui sera ouverte 
dans cir..q semaines conUiucnt fiévreu­
&EmenL Une importante pairlie des pa­
v.illons ët été prise en locathm. 

Rome, l 6 - Le rédacteur diplomaû· nouvel altcntaL angtai, contire' l'Egypte· 

œlé qui vi~ent de J'éhanger et 

re~ntent \U1 total imporr.anl 

que de l'Àgcnce Stcfani écrit : et devafl'. la manœuvrc anglaise ten-
qui 

dans 
CE QUE SIGNIFIE Jant à se senir des armes et <l~ lerri-

LE DESARMEMENT , toirea égyptiens conh-e l'ltaüe, on con· 
nors imporlatio~, on envll..~ge d'in lerdi­
re la venlc de ce9 prod:uils dans Iles ca­

fés e't: le!! !iewc publfos. On remplacera:t 
le thé et le café par le lilleut l' uyran>, 
Ira sir-op,., 1e11 fruits frais e:t secs. P~ con­

~ la vente au public du calfé et diu thé 
demetttt:rat't ühre. 

Les achats métalliques de$ bureaux 
officieli 

Le désanne:nent que l ',.\nglclerre iJC firme dans ]e, milieux autorisé~ roninins 
;>ropo~e d'impO<Jer à l'armée égyplienne ce que ]~ cht:f d.ui gouvernemC"Slt a dr.jà 
sitrnifie surtout deux choses : déclaré il y a quelque temps, seYoir, que 

1 o) L'A~Iri!iene ne $e er..t plus l'lta!it- n'entend pu entraîner l'Egypte 

LE PRIX DU BOIS, DU CHARBON 
DE BOIS ET DE LA VIANDE 

Les ;:>todulls mét111liques ~ut rfenonl 

~tre livré.s aux bureaux of:1cieh le t;I!• 

ront ~ fur Co! à mesure des hc:snins de 
ces hureaux. • 

sûre des armes dont di'!posent les Egyp· en guerre. Maûa-d"autre part, elle ne peu~ 
tiens : pas ne pas combattre l'armée brilanni-

2o) Lea Ang!csi.t ont lïn lent:or.. de que ur le sol égyptien dont elle veut 
vio!ci: le dauses bien ~nnue3 du traité ae- servir. Le respect pour l'Egypte. pro· 

Lea économies de papier ang~égyp(len. clamé par l11ta!ie, ne peut th~ pou é 
A k wite de la hausse qui a été cons 

ta1ée sur le prix du bois, du charbon du 
bois et de la viande, 'fa Municipalrté a 

jugé opportun de fixer il\Jr r:p. articles 

Le bureau de la présidence du Con- POUJr se rendre con•pte, en "utre, du ju!kfU'à laisser aux Anglais toute laU!ude 
se.il a envoyé une cuculaue aux dépar- caractère abi9oJument arbitrair•: <les dé- pour attaquer, en partant de l'Egypte, 
item~ officiels leur recomrnandant de · · b •ta • ·1 r_ t • "d • les terri"toi·r~s •

1 
.... •~en.s de I' 11. r.._:___ du 

d . d . l ClSJons n r.n1ques, i rau cons1 erer ... ~u ru~Kiuc consommer u papler et es regu rea • No 
avec écol'l!Onùe. '!Ue les càrmes que possedent les Egyp- rd. 

1fona sent celles qui leur ont été four- COMME EN ESPAGNE 
n6/e11, il e<1t vrai, par les Anglais mais qui On ajoute d'ailleU!ra dens 'es milieux: 

ont élé payées avec de l'argent égyp- 11uedii'a que l"Italic enfend combatlre les 

----iœ--~ 

Lt! cabinet Yona i n dèrnis,·innné 
Tok.io, 16 A.A. (Reuter) - Le mir..!s 

tre de la Guene, M Hala. v1sila au· 

lourd hui lb premier rnintslre avant la 
réunion habituelèe ctu Cabinet el lt:i fit 

paa-t dc:
0 

l'opinion dt! l'armée au !Ujet d 
la c ru>uvel'le strucl.ure polltÏ<jüe » 

l;t':fu Il esl donc naturel que cette déci- l\.nglais sur le sol égyptien et non pas 
"'fon britannique éveille oanm les Egyp· le peuple égypfücn : on affirme que rI­
tic-:ns un senlimenl de méfiance e;t> sur- ta1!e ~ prêfe A fourpir à l'Egypte tout 

pour Londres. L'ambusadeur chinois à 
Londres a élé tenu au courant des c.on­

tout de révo a~. son appui e.t tou le son œ.icle conf rc }l' :>p-

L' A 1Tl1UDE DE L'ITAI.IE ;tresse·1r, ainsi qu'elle 1'a fait en faveur 

versations anglo-nip;>one<1. Quanl à )'a.tliitude italienne devant ce de l~..spagne franquiste. 

L~s propositions britanniques 
LondrC's 15 A A. - Le correi;pondan't 

diplomiittquc du "Ti.ues" écrit que dans 

--·----------·~~~--~~--------..... --~--------_.. .... ________________ ....., 
t. ..., 4l1..,c·o111 .... tl•· , • . ,, . .1\ l1·x111ul"r 

• 1 c h:i1..-hdl 

• • • • • M H d d (S11ire de ls rère Pal!e) 
qui a etc &uggeree. · ata a eman é le récenles Ôotiv.-rsaUons de Tokio avec 8::-ef!b.~e le gouvernemeinL 2burchill 
au premier ministre âc considérer le le ma"ni"slr- des Aff~i·ra• ~- .. aer' e• An·. L..1!.... 11 l' d · 

~ .. '"" "'"~·~·.. 0 •<JWt, a· emer expression de sn écl'IÎn'l 
point de vue d-e l'armée. JI semble qu'au- ta, J'ambassadem brita·nnique Craigio of- a('ha:mée de combattre avec des âppels , 
cur-.e décision définitive ne fut prise nu frit de ,;.d..aire le lrn'llsPO'Jlt en Chine de tr~ touchant, à Id pitié amer1cain e 

cauris de I' enbelicn de ce matin el il est c:e-rtaines catégories de marchandises, c Cetlle attitude conlradicloire dit le 
probable qu'une no:.avelle conversation PilT Ja Toute de Biri!larie, pendant trois jo.1maf. est déjà par elle·rn~mt" un 
aura lieu entre }c PTcmier mini~tTe el le mo~. à condition que cette phiod.: sot! sympltime et un aveu de faib~~e. Le 

Hi ,J UÎ l ll'I 1 ~-~O 

('t1F.OUE5 

m::r..istre de la Guerre aujuurd'hui ou ernplov~e pour atteindre un accord sur mtd51rc c!e la Mnine, M. Alexander, a J .. mdr--

dernain. les que tions extrême-orientales plus Tépé(é ' hier que Id nécessité pourrait ]':,.., y,"'11c ,M 
La faot.ion orthodoxe du p1trU Scy- générales. a'impos~r de transférer le gouvernemenl: P•tri• 

1' , 
li 2 . 

143.-

yukai a annoncé aujourd'hu• qu'elle a Le rédacteur remrurque que, dès qe dé- au Cana.da. C'est vers le Canada que se l,fl?."'1 

ol:é-rerait au nouve.tu cparl1 national ; , but de la guerre sino-.iaponaise, b Gran- diiiRcnt des cent.ûnes de milliers de ci- ~T\À'711' 
patronr.é par le princo! Konoye, anc!cn de-B~l~'\gl',e fü connaitre à plU!lieun re· toyecs britanniques parmi Jes plus con· A m....,.,..rdAm 

premier ministre. La convention du p.aT- PTiscs 411' elle était disposée à aider à nus. Un gouvcmement qui formule de Berlin 
ti a a-pp:'Ou111•é auj?ur.-1.'hui la di910lution la réalisation d'un accord en Extrême- pllr.rea~~ hypothèses fit prend de pa- ~ .... ,..11-

de celte faicUoa. Orient, à c.ondition que ses ~ervices reillt"e mc:sures réufsire difficilement à .Ath~n-
Ainsi qu"il 8teJL prévu, le Cabinet Yo· soienl a<-ceplés ~ m~m.e temps par la convaincre le pays de $:t. fo1 en une vie- ~"' 

nai a présenté ~ matin sa déminâon. O.ine et pa:- le Japor et que l'accord quâ loire immanquable. lb"ricl 
Le prince Konoye constitue le nouveac interviendrai( soit éqru:itable. La preuve la prua éaasante ~ celte Va"""'~ 

fOUHUientent faiblesse fut donnée t~tdoiis paT }e der• Buda'()M't 

Rome, 16 - M. Y o~i ayant présenté 1 j :t Jl f f ~ ~ fl t tl .. q 0 e nier dbcoun à la. radio de M. Churchill ~J<'a?....t 
la démi.8rion du Cabinet à !'Empereur qui a. affirmé que Londres eere défen-~ 
Hirohitn, le prince Kor..oye a été chargé "f• r e mati Il due m:!Ù9on par ma.bon comme Il la Yn\:oha:m• 

,.. . , . 
11\1' "'P'. .......... 

100 R,,.J,,. ... •~1•-~ 
, (\.~ '(\"''""" 

t"" . ~" "~ ...... 0 9'~ï!> 

1 "" 
r fil'~•" 1. 7,175 , ,_., 
'<'~·· 13 90 

,~ '1'Jrt~• 

lM T>.n~· 26 2\J25 

10" lAn 0.625 
100 t)m. .. 1"'1 3 .. t'25 
1i)n v...,. .. 33.13 

Q .:ie f 1 t - .. de me·•~te b~-., ... Ïn!.,,.. _i-1·l c·- P,t..-1rl\nl-
Q ormer 1e nouveau gouverne:11en •·-· wvyv nwi.--,- o..... ==--==~--=~========~ ( Suite de la 2 ~e pa&e) . 
Le ')>rince, leader du nouveau parti 'uni· tte trenaforméo en champ de bataille et 

100 ,.._. .. ~1 001) 

que nippon, en:v~erai.t l'insl'a.uralior ICl'Ve : réduite e-n cendres. 
eu Japon d'un nouve? ordre politique et Le commandemcntt a un rôle impor· La vérité ut que l'~leterre. qui 

LES CO~l1\1 UNIQUÉS 
(s~.~te) aocial. tant parmi IC9 facteurs de la victone.Si ~end sauver le monde el qui. a perdu 

• - rannée fra.nç~ -~ effondrée ~ ra- L - - .... oup de IP•Y• ~l:"-·-ope """"' la pro- (Suite dé la 3e page.) 
a.- réP«cu.iont sur let négociations uea.-. '1 l:.Ml" .--· d• d da 

Pl.dement, la faute en ett sa.nt doute à la n •tra dea coups ll'ecta sur eus iran 
d ~ tl ;nexiatante s'a- •-

Jf • COll'S fatble~e de ton commandement , qui a me911e e • .t'•""ec on réee1Yoirt de pétroleo. Une seconde ft• 

Lo .-.. .. oit qu'elle ne peul mêm• pas se 'I..'_ 1 fort e la n.dTCa, f{> A.A. (Reuter) - Le ré- été exploitée pat ~c commandement en- .--·~ .. plocion fut ~aucoup Pas c qu 

de R-- L t, . l ..i.. 1' t•lL- d 1' .auvt"r el>e-meme. En api:-arence, la !'>.- "'-- avions da tWl"le Blesiheim d..cteur diplomatique ~~ ap-1 nem;, e ma ene """J' ou 1 -t;"'" e ar- l prem~ . ....,_ '"' 
prend dans Œes milieux autorisé! qu'il :m.ée franQIÜ&te n'éta..~~ 'PM inMrieur' à Gnmde-Brt"d!agnl'C,..~ en 'gudene ~vecl'h.« attaquèrent de sr•rtds dépêfs d'artille· 

1 d puissances e .~e; mais emain is-1 ,:.. a' Da-d;. sur l~ls des coups di-e t actuellement impossible de juger ceJ/ui de r armée aJlemancle au 'POtr..t e 1 ,.. - - ..] B l - ~ ..,. 
1 toire dira que a ~nae- retagne es •- L- ____ ...a • ...t. 

l'effe1 qu• la démi"lstc,n du Cabinet ja· r&lëe à zéro toute ales chM1Cea de vie:· JI l C l" ree-.. 1un:nt ~--
• 1 , ac(ue ement en guet'fe avec e on ~- • • 

pone.Î3 po\J.Tlr9.Ïl produir<· sur les négo- toire. Un commandement a la hauteur t ~' d l'i 
1
. t l'All 

nent ttou enuer, ont a 1e e . en\a- u. • 6 A A C • d 
ciaïons c:n cours cn~c l'ambaqadeur MlrBtl lrou\•ê le moyen de campenser ! . t fo Nairoœ. 1 .. • • ommunlQUe u 

. -1 , gT\t' aon( a •VOlX et Ja rce, > f lJ ' 
bnl.ant'.iqwe, eir Rc.'1ert Cra.igie. et le r.f"tle fa:'Mes!e, Et •une gr_ar..ae armee ne . D'ALBANIE \DESIRE SE 5 jui et : 
-~-·'IJ ne__ è '1 · fr nd • 6 · l.'E.X-ROI Le "'alme a régné dans la ....:...U.n de JTUJuoLre do11 Arnures étta.ng res, '' . ~~IC serart pas e I'O ree en . i1ema.mcs. 1 TRA.N-'~FERER EN AMERIQUE .. ·-~·-

f ..t "r f ' la f'ror.tière scptent•ÎC\nale. Les tro\1pes Anita. au mijct dr. ln réduction du ha ic Une nulr~ cause de: fa Cl'C"Ja1te ran - W . t 
16 

O pp end que 
d l B. f 1 l' 'I t afhing on, - n a r britannV...- à Turkama se reHrèrent •· de mn chand~ par la voie e a tr- c:aise "éside cl .. 'tns le <!C qu~ e a -ma- l' . 

7 
d' AJl.. n· d,.mandé le vi ""--

d • h ex-roi o.,.u ~ ' ie a - près avoir arhevé Ja destruction du pos~ mnnie. Le gouvernement det Etats• jor n'était oas à la haut,eu,- e œ tac <'. 0 
• t l 

· . • • • • ~ <lr. ses passt"porls pour lui e es mem- te enr.emj de Nemaraputh. 
U!n'is oa été conslar.•rr.ent lenu au counint Si ln !is;ne Ma.gmot na pa43 ete prolonge~ b d f 'li d'émig-rer en 

d "1 ' ! f "' s· 1 res e ea anu e, en vue des neg' oda' ions. L ambassa eur à "'os- 1·m1nn'à la m,.r, c e9 M au e. 1 es - -........... -------.. - Amé:lque. Les nutontés n~ont pas encnre 
cou en fut érm.Iemenl informé et le gou- Franc.ois ne 'e sont pas ndaplés aux nou- Admis à la sujétion turque 

o- .1iceordé le vi~ demandé. 
vemement britannique est prêt i1 r~- velle:i méthodes· de ,guene a'f'emtlndes, 1 e Conseil des mini!!res a accordé ~n 

8'Ujét!on turque à 3896 cnmpalrloles ré­
P ,.,.ri .. •·il ,,,., 111i111 (T•1 s h"n11t•nls tugié; ~u immÏ.gr~ en Turquie df"s pnys 

;pondre n toute qu~stion posée à Mos· 

cou ou à 1 ond'rcs ?··: le gouvernemen:I 

r'est enc:-ore la faule de leur état-major. 
Si J'arméC' fTançaise . est enlrée Cr' guerre 

avec un mal~ricl insuffisant. c'est lou • 
protcsta!·on ne fut reçue d .. iours S.."' faute. 

part ctu <~ouvein mer.l ch:nQ1S mais il Ce• ext-mr>J,., le plus récent, que nou~ 

peut qur la no~<' de protestation ml avor.'I éoi~i parmi des crntam"S, dé -
lé TemÏ'st" à l'ambassadeur br\tnnnique m<>nhf' l~mport •ne :j'U"" rt"vêl l'Acadé­

l Cbun"kirr,- e• GU'elle 11otl en roule m' de guer-re. 

' 

Vichy 16 A.A.-:_- Le Conseil des mi- é_t_ra_ng_eTS_--·-----------,----=­
nistres s'e"t Téuni hie: dé 8 : 20 hou-
' C • li examina les quegl.lons de polili· 

que extérieu1c, l'application de la con­

ven.t'lon d7a"rm:is1icr, Ta reprise de la vie 

ndmini!lbr.ntivc. le problème de réfugiê!'ll 
et de fügriculture. 

Sahibi : G. PRIMI 
Umumî NpsrivAt Mijdürü 
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